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POÈMES ET NOUVELLES 9 1 

OUVERTURE 

fardeau lourd et inutile 
des années mortes 
rongeant peu à peu mon corps, 
les souvenirs s'estompent, 
je me perds, 

Mon passé se tapisse 
de mille et un visages 
vides, 
faisant écho à des impressions oubliées, 

Ma durée s'achève, 
ma maison vacille, 
mon âme s'éteint 

une vie 
le temps d'un voyage, 
le temps d'un soupir. 

MARIE PARÉ 


